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• 1) et la télévision ? 
• 2) la diffusion sur Internet (VOD)
• 3) le DVD
• 4) le téléchargement de films
• 5) la vidéoprojection en salle
• 6) le cinéma-spectacle (Imax, 3 D)



Exemple du cinéma

JT France 3 du 5 janvier 2006



Sciences Humaines Hors série, Les images, 2003





1. Le poids de la télévision



Une dépense grandissante pour la TV…





Le goût pour les chaînes thématiques « cinéma »



Ressources des chaînes thématiques





Quel impact pour la TNT ?

• Une « télé du pauvre » ? 
• Une baisse du nombre 

d’abonnements aux bouquets 
satellite et câble

• Un impact limité (peu de chaînes 
diffusent des films cinéma

• Explosion de l’offre de séries TV 
(USA) à bas coût 



2 - Le cinéma sur Internet, oui, mais…



Qu’est ce que la 
« fracture numérique »

• 6 milliards d’habitants
• 5 milliards n’ont pas accès à la société de 

l’information 

• Raisons : 
- le coût des appareils 
- l’énergie (électricité)







Il faut combattre la croyance messianique selon laquelle relier
tout le monde à Internet est une révolution sociale.

Prêtre François HOUTARD

Ce n'est pas la technique qui nous asservit mais le sacré transféré
à la technique.

Jacques ELLUL in Les nouveaux possédés (1973)

La médiatisation de la “fracture 
numérique” : un argument commercial ?



Qui est sensible à ce discours ?
1. Les écoles, l’éducation : 

démocratisation, abattre les 
discriminations de la carte scolaire et 
du niveau social (plan IPT…)

2. Les élus locaux (maires de petites et 
moyennes communes), labels « villes 
cablées » « villes Internet ». Argument 
politique ? Fascination pour la 
technique ? Compétition entre 
communes ? 
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La VOD (« Video On Demand »)
La Video On Demand est un 
concept qui propose de permettre
à un utilisateur d'accéder depuis
chez lui à des documents sous
forme de flux audio et/ou vidéo. 

Arte plus 7
Arte VOD
M6 Replay



L’enjeu

• Avec la recrudescence du téléchargement, Internet 
est en passe de devenir la plateforme privilégiée 
de diffusion du cinéma. Les dvd ne seront bientôt 
qu’un mauvais souvenir. 

• Par ailleurs l’an passé, la fréquentation des salles 
aux Etats-Unis a chuté de 12 %. Le 
développement de la vod et du Home cinéma 
pourrait bien à terme faire de l’ombre au grand 
écran. 



Le principe





Un succès prévisible

Les principaux acteurs
de ce marché en 
France sont :

Canalplay (groupe
Canal +), France 
Telecom, TFI 
Visior,VirginMega, 
France 2, ArteVod, 
TPS, VODEO 
(documentaires), 
l'INA, Free. 



4) Le marché du cinéma en DVD –
home cinema

Stabilité de l’équilibre film / hors film

• Le marché de la vidéo est dominé par le 
cinéma (60 % du total). Les recettes des 
films en vidéo sont en baisse. 

• Le « hors film » (concerts, spectacle vivant, 
série TV,… ) représente 32,9 % du marché. 

• Le hors film progresse de 26,1 % en 
volume, soit 29,1 millions de supports 
vendus.



Le poids grandissant du « home-cinema »



La 
videoprojection

chez soi

L’offre videoprojecteurs
en 2005





5. Le téléchargement de films



dématérialisation du film…

L’enjeu de la survie de l’industrie du cinéma est lié
aux problèmes de la



Numéro hors série de DivX Magazine intitulé
« Guide du DivX® Certified »

« Bilan économique 2004. GfK analyse le 
marché de l’électronique grand public », 
Vidéo Total, n°22, mars 2005, pages 10-12.



…et la portabilité des supports de 
lecture du film



…aux formats d’encodage plus légers



…permettrant de stocker toujours +



L’impact du téléchargement 

1. Un impact limité (cause : la durée de 
téléchargement + la taille des supports de 
stockage)

2. Les films sont effacés après visionnage voire 
téléchargés sans être vus > pas de réelle 
concurrence avec l’achat

3. Consentement à payer (CAP) : OK pour 8-10 
euros (en occasion)



Résulats tirés du mémoire de M1 Esthétique, 
Arts de Olivia Wojnas (université de Metz)

Soutenu en septembre 2005



Tableau 1 (Q7) : appareils électroniques possédés

81

38

18

88

85

42

96

23

48

69

0 20 40 60 80 100 120

magnétoscope VHS

home cinéma

vidéo projecteur

lecteur DivX

lecteur DVD de salon

lecteur DVD portable

lecteur DVD sur ordinateur

enregistreur DVD de salon

graveur CD sur ordinateur

graveur DVD sur ordinateur

nombre de personnes (en %)



Tableau 2 (Q8) : nombre de personnes clientes des 
services suivants (en %)

23

34

8

89

9
4

4

3

abonnement Canal+

abonnement satellite ou câble

abonnement Internet bas débit

abonnement Internet haut débit/ADSL

TNT

TV par ADSL

VOD

aucun



Tablea 5 (Q17) : les 15 films les plus téléchargés

0 10 20 30 40 50 60

catastrophe 11ème ex.

policiers et assimilés 11ème ex.

classiques cinéma 11ème ex.

f ilms d'auteur VOST 11ème ex.

documentaires cinéma 11ème

séries TV FR 10ème

mangas 9ème

comédies sentimentales 8ème

dessins animés 6ème ex.

horreur/épouvante 6ème

séries TV US

science-fiction 4ème

aventure 3ème

comédies 2ème

action 1er

nombre de personnes (en%)



Tableau 7 (Q18) : la nationalité des films téléchargés

0 10 20 30 40 50 60 70 80 90 100

films italiens

films des pays nordiques

films d'Amérique latine

films des pays du Maghreb

autres

films des pays de l'Est

autres f ilms européens

chinois

japonais

français

américains

nombre de personne (en%)



Tableau 3 (Q1) : les 15 genres préférés

0 10 20 30 40 50 60

heroic fantasy 14ème ex

séries TV FR 14ème

fantastique 11ème ex.

policiers et assimilés 11ème ex.

arts martiaux 11ème

mangas 10ème

séries TV US 8ème ex,

comédies sentimentales 8ème

dessins animés 7ème

science-fiction 5ème ex.

catastrophe 5ème

horreur/épouvante 4ème

comédies 2ème ex.

aventures 2ème

action 1er

nombre de personnes (en %)



Tableau 4 (Q12) : les 15 genres les plus achetés en DVD

0 5 10 15 20 25 30 35 40 45

arts martiaux 15ème

policier et assimilés 12ème ex.

séries TV FR 12ème ex.

mangas 12ème

films d'auteur en VOST 10ème ex.

films d'auteur 10ème

dessins animés 6ème ex.

horreur/épouvante 6ème ex.

catastrophe 6ème ex.

comédies sentimentales 6ème

science-fiction 5ème

séries TV US 4ème

comédies 3ème

aventures 2ème

action 1er

nombre de personnes (en%)



6) la vidéoprojection en salle







interview de Jean-Jacques Schpoliansky, directeur du cinéma 
Le Balzac, sur les Champs-Elysées, l'une des premières salles 

de France équipée d'un projecteur numérique. (Projections 

Action cinéma/audiovisuel, n° 13, septembre-octobre 2004



Projection numérique en salle : résolution de la Fédération 

Américaine des propriétaires de salles de cinéma (2004)

• Etant donné qu'une technologie est en cours du développement pour 
l'exploitation des films en salles au format numérique ; 

• Etant donné que, de 1999 à aujourd'hui, les versions numériques de certains 
films ont été proposées au public dans un contexte expérimental ; 

• Etant donné que, en mars 2002, les grands studios hollywoodiens ont créé un 
consortium, « Digital Cinéma Initiatives » (Initiatives pour le cinéma 
numérique) , dans le but, d'une part, d'établir et de rédiger des 
recommandations techniques volontaristes pour une architecture ouverte de 
cinéma numérique qui garantisse un niveau élevé et homogène de 
performances techniques, de fiabilité et de contrôle qualité et, d'autre part, 
d'étudier et de faciliter la mise au point de modèles économiques et des 
stratégies de transition vers le cinéma numérique ; 

• Etant donné que, DCI a sollicité et reçu la participation de la Fédération 
américaine des propriétaires de salles de cinéma (NATO), de sociétés 
d'exploitation cinématographiques à titre individuel et d'autres branches de 
l'industrie concernées ; 



Voté à l'unanimité par le Comité Directeur de la Fédération américaine des propriétaires 

de salles de cinéma, le 18 novembre 2004

• Pour ce qui concerne la qualité, 
• L'introduction à grande échelle de la projection numérique doit 

améliorer de manière significative l'expérience cinéma, c'est-à-
dire créer une valeur ajoutée réelle pour le public ; 

• Les systèmes de cinéma numérique doivent fournir une qualité
de projection supérieure à la qualité obtenue aujourd'hui avec 
les copies en 35 mm ; 

• Les systèmes de cinéma numérique doivent atteindre des 
niveaux de qualité supérieurs à ceux du « home cinéma » grand 
public ; 

• Les studios et les exploitants devraient réfléchir à une manière 
de « labelliser » la qualité cinéma numérique en salles ; 



Le cinéma-spectacle



1. Le cinéma Imax

London









Taille de la pellicule = 70 mm



Format image 35 mm standard



Le procédé imax



Le projecteur à chargement 
horizontal



L’esthétique des films programmés



IMAX : le cinéma en grand format : Avec ses écrans géants de 600 
m² et ses images en relief, le cinéma grand format plonge les 
spectateurs en plein cœur de l’action. Au Futuroscope de Poitiers, 
Fred, Jamy et Sabine dévoilent les techniques qui permettent
d’obtenir un tel spectacle. Et le réalisateur et producteur Jacques 
Perrin livre quelques-uns de ses secrets de fabrication... 



2. Le cinéma en relief 







3. l’odorama



• au cinéma; l'odorama n'étant qu'un gadget 
qui n'a jamais été vraiment au point et qui, 
nécessitant l'action du spectateur par le 
grattage, le sortait de manière artificielle du 
spectacle cinématographique. 


